Morts avec médaille

Ces jours-ci, la députée LR Emilie Bonnivard, d'une part, et l'ancien premier ministre Jean-Pierre Rafarin d'autre part, ont suggéré d'accorder, l'une à tous les soignants l'autre aux seuls médecins, morts du coronavirus, la Légion d'Honneur.

Je suis resté bouche bée !

Je sais que sous l'actuel quinquennat c'est devenu pratique courante que de décorer les morts ; que ce soit pour leur bravoure comme le gendarme qui a pris la place d'une otage dans l'Aude ou que ce soit parce qu'ils sont morts tués dans une opération militaire. Ces derniers n'auraient pas eu envie de mourir, ni de recevoir une médaille, mais à la guerre comme à la guerre !

Et c'est probablement ce contexte de guerre cher à notre Président et à son talent d'orateur funèbre (comme son prédécesseur d'ailleurs) qui nous conduit à ce que j'appelle cette absurdité. J'apprécie comme je l'ai déjà dit d'applaudir chaque soir de ma fenêtre avec les habitant.es de ma rue les soignant.es qui sont de véritables héros et héroïnes, quotidiennement. Mais tou.tes, et vivant.es, et parfois jusqu'à la mort ! Mais la mort comme condition, NON ! De grâce arrêtons de faire du tri, d'exiger pour les décorer que ces héros et héroïnes soient mort.es, d'une part, et soient auparavant déjà "doctoré.es" ! Aide-soignant.e, infirmier ou infirmière, chef de service ou professeur.e, chercheurs et chercheuses etc. c'est à toutes et à tous qu'il faudrait, de préférence de leur vivant, décerner la Légion d'Honneur.

Mais voyons, avons-nous prévus les stocks de médailles nécessaires ?
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